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Peugeot et Pathé Maroc ont conclu 
un partenariat destiné à installer la 
marque automobile dans l’univers 
du cinéma. Le dispositif prévoit une 
présence avant les projections, l’ex-
position de véhicules dans les halls, 
ainsi que des avant-premières, 
soirées privées et contenus diffu-

Porsche dévoilera le 15 octobre la 
Mission S, un concept destiné à 
donner un premier aperçu d’une 
future sportive appelée à prendre 
place au sommet de la gamme. Le 
projet succède à la Mission X, pré-
sentée en 2023, sans que Porsche 
n’ait encore détaillé la motorisa-

BMW poursuit le déploiement de 
sa Neue Klasse avec l’iX4, troisième 
modèle issu de cette nouvelle gé-
nération électrique. Le SUV coupé, 
long de 4,78 mètres, sera proposé 
au lancement en deux versions à 
transmission intégrale. La iX4 40 
xDrive développe 374 ch et reven-
dique jusqu’à 638 km d’autonomie 
WLTP, tandis que la iX4 50 xDrive at-
teint 469 ch et jusqu’à 828 km. Cette 
dernière bénéficie d’une batterie de 

Opel dévoilera le 12 octobre, au Mon-
dial de l’Auto de Paris, la livrée défi-
nitive de sa GSE 27FE, première mo-
noplace de Formule E de la marque. 
Engagée avec Mitch Evans et Théo 
Pourchaire, l’équipe entend profiter 
de la compétition pour renforcer 
l’identité de sa gamme électrique 
sportive GSE. La monoplace reprend 

sés sur les réseaux sociaux. Pour 
Peugeot, l’objectif est de multiplier 
les points de contact en dehors du 
réseau traditionnel de concession-
naires et de renforcer son image 
dans un univers de loisirs déjà fa-
milier à la marque. Le partenariat 
pourra gagner en visibilité avec le 
développement du réseau Pathé au 
Maroc, notamment à Casablanca.

tion, la puissance, le prix ou le ca-
lendrier de commercialisation du 
futur modèle. La Mission S s’inscrit 
dans la volonté du constructeur 
de renforcer ses modèles à forte 
image et à forte valeur. À ce stade, 
le concept doit surtout montrer la 
direction stylistique et stratégique 
retenue pour cette prochaine su-
percar.

108,7 kWh et d’une recharge rapide 
pouvant atteindre 400 kW. Une ver-
sion M60 xDrive complétera ensuite 
la gamme avec 612 ch, 875 Nm de 
couple et un 0 à 100 km/h annoncé 
en 3,9 secondes. BMW promet 
jusqu’à 777 km d’autonomie pour 
cette variante, avec des données en-
core provisoires. L’iX4 introduit éga-
lement la nouvelle architecture logi-
cielle de la marque et le système de 
gestion dynamique «Heart of Joy». 
Les premières versions sont atten-
dues à partir de mars 2027.

les couleurs noir, argent et jaune as-
sociées à Opel Motorsport, ainsi que 
le motif «Lightspeed» déjà vu sur le 
Mokka GSE Rally. La nouvelle Corsa 
GSE sera également exposée à Paris, 
afin de créer un lien direct entre la 
compétition et les modèles de série. 
Les premiers essais officiels sont 
prévus à la mi-novembre, à Jarama, 
avant les débuts en course les 18 et 
19 décembre, à Djeddah. 

AUTOMOBILE ET CINÉMA
Peugeot et Pathé Maroc  

les rapprochent

MISSION S
Le retour de Porsche au 

sommet par le thermique

BMW IX4
La Neue Klasse passe  

au SUV coupé

OPEL
La Formule E comme  

vitrine sportive
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Jaguar n’a pas simplement 
dévoilé une nouvelle voiture 
à New York. Avec la Type 
01, la marque engage une 
bonne partie de son avenir. 
Cette grande GT électrique 
de 1.030 ch, annoncée avec 
jusqu’à 720 km d’autonomie, 
doit inaugurer une nouvelle 
génération de modèles 
et surtout redonner une 
direction claire à Jaguar. Le 
pari est aussi ambitieux que 
risqué : reconstruire l’image 
de la marque par le haut, 
dans un marché du luxe 
électrique déjà très disputé.  

Jaguar avait besoin d’un nouveau dé-
part. La Type 01 entend l’incarner. Pré-
sentée à New York, loin d’un salon au-
tomobile traditionnel, cette grande GT 
à quatre portes ouvre un cycle que la 
marque qualifie elle-même de «nou-
velle ère». Le discours est évidemment 
celui d’un lancement, mais l’enjeu dé-
passe largement la présentation d’un 
nouveau modèle. La Type 01 doit de-
venir le socle du repositionnement de 
Jaguar. Elle inaugure une architecture 
électrique dédiée, introduit une nou-
velle identité esthétique et porte une 
stratégie de montée en gamme particu-
lièrement nette. En clair, Jaguar compte 
largement sur elle pour se relancer. 
C’est ce qui rend ce lancement plus in-
téressant que sa seule fiche technique.

TYPE 01, BIEN PLUS QU’UNE  
NOUVELLE JAGUAR
Le nom résume déjà l’ambition. «Type» 
renvoie à la filiation avec les modèles 
historiques de la marque. Le «0» fait 
référence à l’absence d’émissions à 
l’échappement et le «1» désigne le pre-
mier véhicule d’une nouvelle généra-
tion. Jaguar aurait pu choisir une tran-
sition progressive. La marque préfère la 
rupture. La Type 01 repose sur la nou-
velle Jaguar Electric Architecture, ou 
JEA, développée spécifiquement pour 
cette génération de véhicules élec-
triques. Elle adopte une silhouette de 
grande GT quatre portes, avec un long 
capot, une ligne de toit basse et des 
proportions qui cherchent davantage 
à évoquer une automobile de prestige 
qu’une berline électrique convention-
nelle. Le choix n’est pas innocent. Ja-

guar ne tente pas seulement de rem-
placer ses anciens modèles par leurs 
équivalents électriques. La marque 
cherche à redéfinir sa place sur le mar-
ché. À 165.000 euros environ en prix 

de départ annoncé, la Type 01 s’éloigne 
clairement d’une logique de volume. Ja-
guar semble vouloir privilégier la valeur, 
l’exclusivité et l’image. Cette stratégie 
peut permettre de restaurer une forme 
de désirabilité. Elle réduit aussi considé-
rablement le droit à l’erreur.

1.030 CH ET 720 KM POUR  
CRÉDIBILISER LE VIRAGE  
ÉLECTRIQUE
La fiche technique place d’emblée la 
Type 01 dans le haut du marché. Jaguar 
annonce jusqu’à 1.030 ch, ce qui en 
fait, selon le constructeur, la voiture de 
route la plus puissante jamais produite 
par la marque. L’architecture électrique 
fonctionne sous 850 volts. Jaguar re-
vendique jusqu’à 720 km d’autonomie 
selon le cycle WLTP ainsi qu’une puis-
sance de recharge en courant continu 
pouvant atteindre 350 kW. Dans les 
conditions annoncées par le construc-
teur, treize minutes de recharge per-
mettraient de récupérer jusqu’à 320 
km d’autonomie. Ces chiffres devront 
naturellement être confrontés aux 

données d’homologation définitives 
et, plus tard, aux conditions réelles 
d’utilisation. Ils donnent néanmoins 
une indication sur le niveau auquel Ja-
guar souhaite placer sa nouvelle GT. La 

marque ne cherche manifestement pas 
à entrer dans la bataille de l’électrique 
par le prix. Elle mise plutôt sur une 
combinaison de performances, d’au-
tonomie, de recharge rapide et de de-
sign pour justifier son positionnement. 
Cette approche place directement la 
Type 01 face aux grandes berlines et GT 
électriques premium déjà installées ou 
en préparation chez les constructeurs 
allemands, américains et asiatiques. La 
difficulté pour Jaguar sera donc double : 
proposer une automobile technique-
ment crédible tout en recréant une pré-
férence de marque.

LE DESIGN DEVIENT UNE ARME  
DE RECONQUÊTE
Jaguar insiste énormément sur le des-
sin de la Type 01. Ce n’est probablement 
pas un hasard. Dans un marché où les 
performances électriques tendent pro-
gressivement à converger, l’apparence 
et l’identité deviennent des éléments 
de différenciation plus importants. La 
Type 01 adopte une posture spectacu-
laire. Long capot, surfaces épurées, toit 

abaissé et carrosserie très travaillée 
donnent au modèle une présence vo-
lontairement théâtrale. Jaguar reven-
dique une filiation avec la Type E et la 
XJS, mais évite la reproduction littérale 
de leur style. Le défi sera justement de 
trouver le bon équilibre entre héritage 
et rupture. Une Jaguar doit rester iden-
tifiable comme telle sans donner le 
sentiment de vivre uniquement de son 
passé. La marque tente parallèlement 
de déplacer son territoire d’expres-
sion au-delà de l’automobile. Le choix 
de New York, la mise en scène à Times 
Square et dans plusieurs quartiers créa-
tifs, ainsi que la nomination de l’actrice 
Florence Pugh comme ambassadrice 
illustrent cette stratégie. Jaguar veut se 
rapprocher des univers de la mode, de 
l’art, du design et de la culture contem-
poraine. L’objectif est évident : recons-
truire la désirabilité avant même de re-
construire les volumes.

UNE VOITURE APPELÉE À PORTER 
PRESQUE SEULE LA RELANCE
C’est là que la Type 01 prend une dimen-
sion particulière. Pour Jaguar, ce mo-
dèle n’est pas simplement le premier 
véhicule d’une nouvelle gamme élec-
trique. Il doit remettre la marque dans 
la conversation du très haut de gamme. 
Tout repose donc sur sa capacité à faire 
oublier une période de transition et à 
convaincre que Jaguar peut encore pro-
poser autre chose qu’une interprétation 
britannique des standards premium 
existants. Le constructeur assume un 
pari radical. Plutôt que de revenir avec 
un produit de conquête relativement 
accessible, Jaguar commence par une 
GT de luxe à plus de 160.000 euros.

TYPE 01

Le pari électrique sur lequel Jaguar  
joue son avenir 

La Jaguar Type 01 inaugure la nouvelle ère 
électrique de la marque. Avec 1.030 ch,  
720 km d’autonomie et un prix dès 165.000 
euros, elle porte aussi le pari du retour  
de Jaguar.

 Présentée à New York, loin d’un salon automobile traditionnel, cette grande GT à quatre portes ouvre un cycle que la marque  
qualifie elle-même de «nouvelle ère». 
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30 salon

Paris va redevenir, le temps 
d’une semaine, le centre 
de l’industrie automobile 
mondiale. Du 12 au 18 octobre, 
plus de 60 constructeurs 
investiront la Porte de 
Versailles avec une avalanche 
de nouveautés, de concepts 
et de premières mondiales. 
Renault, Peugeot, Volkswagen, 
Mercedes, Tesla, BYD, Geely, 
Hyundai, Kia, Chery ou encore 
XPeng : Européens, Américains, 
Coréens et Chinois viendront 
défendre leur vision de 
l’automobile qui arrive. Pour 
cette 91e édition, le Mondial 
retrouve surtout ce qui fait 
l’intérêt d’un grand salon : 
beaucoup de voitures, des 
stratégies très différentes et 
suffisamment de nouveautés 
pour prendre le pouls 
d’une industrie en pleine 
recomposition. 

Le Mondial de l’Auto 2026 ne manquera 
pas de voitures. L’organisation annonce 
plus de 70.000 m² d’exposition inté-
rieure, auxquels s’ajoutent 15.000 m² 
en extérieur, répartis entre 5 pavillons. 
Après plusieurs éditions où les absences 
de grands constructeurs avaient alimenté 
les interrogations sur l’avenir des salons 
automobiles, Paris retrouve cette année 
une représentation beaucoup plus large 
de l’industrie. Le contenu du salon raconte 
aussi les transformations en cours. Les 
marques européennes remettent les lan-
cements produits au centre du dispositif. 
Les constructeurs chinois utilisent Paris 
comme porte d’entrée ou comme accé-
lérateur de leur implantation en Europe. 
L’électrique reste omniprésent, mais l’hy-
bride et l’hybride rechargeable occupent 
également une place importante, signe 
que les stratégies technologiques se diver-
sifient.

RENAULT : PATRIMOINE, CONCEPTS 
ET GAMME ÉLECTRIFIÉE
Renault investira une partie importante de 
sa gamme et plusieurs nouveautés. Parmi 
les modèles attendus figurent la Renault 
8 Gordini Concept, réinterprétation élec-
trique de la sportive historique, ainsi que le 
Rafale Hypnotic. Renault Group annonce 
au total six nouveautés et quatre concept-
cars répartis entre ses différentes marques. 
Le groupe sera également présent dans la 

Fabrique de l’Innovation avec une Renault 
4 E-Tech electric et dans l’Electric Box avec 
une Renault 5 E-Tech electric accompa-
gnée d’un démonstrateur de batterie.

DACIA : STRIKER ET NOUVELLE 
SPRING AU PREMIER PLAN
Dacia présentera le Striker, son nouveau 
crossover électrifié du segment C, ainsi 
que la nouvelle génération de la Spring. 
La marque mettra aussi en avant l’élar-
gissement de ses offres hybrides et GPL. 
La Spring II figure parmi les premières 
mondiales annoncées par l’organisation. 
La présence parisienne permettra égale-
ment à Dacia de montrer l’évolution de sa 
gamme vers l’hybridation, notamment sur 
Sandero et Sandero Stepway, sans aban-
donner son positionnement centré sur des 
véhicules relativement accessibles.

ALPINE : UN PREMIER REGARD SUR 
LA FUTURE A110 ÉLECTRIQUE
Alpine réservera une partie de son stand 
à la prochaine génération de l’A110. La 
marque doit montrer à Paris un premier 
aperçu du design de la future berlinette 
électrique, développée sur l’Alpine Per-
formance Platform. Le programme com-
prend également l’A290 Collection et des 
évolutions de l’A390. Ce rendez-vous sera 
particulièrement observé, la future A110 
devant assurer le passage d’un modèle his-
toriquement thermique à une architecture 
entièrement électrique.

PEUGEOT : DEUX CONCEPTS,  
LA E-208 GTI ET LA 9X8
Peugeot occupera près de 1.300 m². Deux 
concept-cars doivent y être présentés 
en première mondiale, dont le Polygon 

Concept, qui donne plusieurs indications 
sur les orientations de la prochaine gé-
nération de citadines de la marque. Le 
constructeur aménagera également un 
espace consacré à la performance avec la 
nouvelle E-208 GTi, une 205 GTi et la 9X8 
engagée en championnat du monde d’en-
durance. Les nouvelles 308 et 408 seront 
également exposées aux côtés du reste de 
la gamme.

CITROËN : LA 2 CV COMME SOURCE 
D’INSPIRATION
Citroën organisera son stand de 930 m² au-
tour de plusieurs univers. Le principal point 
d’attention sera un concept électrique ins-
piré de la 2 CV, présenté en première mon-
diale. La marque prévoit également un 
espace consacré à la Formule E, des séries 
spéciales ainsi qu’une présentation de sa 
gamme allant de l’Ami au C5 Aircross. La 
démarche ne signifie pas, à ce stade, qu’une 
nouvelle 2 CV de série soit officiellement 
confirmée sous cette forme. Le concept 
doit surtout donner des indications sur la 
manière dont Citroën envisage de réutiliser 
certains codes de son patrimoine.

DS AUTOMOBILES : LANCEMENT 
COMMERCIAL DU N°7
Le DS N°7 sera le modèle central du stand 
de DS Automobiles. Le SUV, proposé en 
versions hybride et entièrement électrique, 
doit y effectuer son lancement commer-
cial. DS exposera également les N°8 et 
N°4 ainsi qu’une déclinaison spécifique de  
la DS 3.

FIAT : MULTIPLAY ET RETOUR  
SUR LE SEGMENT C
Fiat présentera une gamme allant de la 

Topolino aux 500, 600 et Grande Panda. 
La principale curiosité sera le Multiplay, 
un concept qui associe certains attributs 
d’un SUV et d’un pick-up et explore une 
approche modulable du véhicule fami-
lial. Deux nouveaux modèles destinés à 
ramener Fiat sur le segment C sont éga-
lement annoncés. Le salon accueillera 
par ailleurs les Grizzly et Grizzly Fast-
back.

ALFA ROMEO : UN CONCEPT INÉDIT 
ET LA 33 STRADALE
Alfa Romeo annonce une première mon-
diale sous la forme d’un concept-car en-
core tenu en partie secret. La marque 
exposera également Junior, Tonale, Giu-
lia et Stelvio, ainsi que la 33 Stradale. Le 
programme Bottegafuoriserie servira de 
vitrine aux activités de personnalisation 
et aux modèles les plus exclusifs.

OPEL : DEUX PREMIÈRES 
MONDIALES
Opel dévoilera le STX Concept, présenté 
comme un laboratoire de style et d’aéro-
dynamique, ainsi que la monoplace élec-
trique GSE 27FE dans sa configuration 
destinée à la Formule E. La Corsa GSE, 
le Mokka GSE et la nouvelle Astra seront 
également présents.

LEAPMOTOR : B03 ET D19 EN 
PREMIÈRE HORS DE CHINE
Leapmotor présentera à Paris deux mo-
dèles encore jamais exposés en dehors de 
Chine : la compacte électrique B03 et le 
grand SUV D19. Le constructeur exposera 
également sa gamme actuelle et prévoit 
de proposer certains modèles à l’essai. 
Le salon intervient alors que Leapmotor, 
associé à Stellantis pour son développe-
ment international, accélère fortement 
son déploiement européen.

VOLKSWAGEN : UNE PRÉSENCE 
CENTRÉE SUR LA NOUVELLE 
GÉNÉRATION ÉLECTRIQUE
Volkswagen arrive à Paris au moment où 
son programme de petites voitures élec-
triques prend forme, notamment autour 
de l’ID. Polo et du futur SUV ID. Cross.

AUDI : A2 E-TRON, Q7 ET A6 
ALLROAD EN PREMIÈRES  
PUBLIQUES
Audi profitera du Mondial pour montrer 
au public trois nouveautés : l’A2 e-tron, le 
nouveau Q7 et la nouvelle A6 allroad. La 
marque célébrera également les 30 ans 
de l’A3, avec plusieurs déclinaisons de la 
compacte, dont l’e-hybrid, et exposera 
ses Q4 e-tron, Q6 e-tron, RS 5, S6 Avant 
e-tron et RS e-tron GT. Le sport automo-
bile occupera aussi une place visible avec 
la monoplace Audi RS26 de Formule 1.

MONDIAL DE L’AUTO DE PARIS

Le programme de la 91e édition 



PLUS DE 5.000 ESSAIS ET UN SALON MOINS STATIQUE
La 91e édition ne reposera pas uniquement sur les véhicules exposés. L’organisation prévoit plus de 5.000 créneaux d’essais, avec environ 90 véhicules 
disponibles selon les marques et les journées. Les visiteurs pourront notamment essayer des modèles de toutes les marques présentes. Le programme 
prévoit également des conférences consacrées aux transformations de l’industrie, avec une journée organisée autour de Google et BCG le 13 octobre, 
des espaces consacrés à l’innovation française avec la PFA, ainsi que des animations autour du jeu vidéo et des nocturnes musicales. Cette édition 
donne ainsi une photographie assez claire de l’industrie automobile de 2026. L’électrique reste un axe majeur, mais il ne constitue plus le seul récit. Les 
hybrides reviennent au premier plan, les marques historiques utilisent leur patrimoine comme levier de renouvellement, tandis que les constructeurs 
chinois choisissent Paris pour accélérer leur installation européenne. Pour le visiteur, l’intérêt du Mondial devrait justement venir de cette diversité. 
Entre véhicules accessibles, sportives, SUV premium, utilitaires, prototypes et technologies de conduite automatisée, la Porte de Versailles offrira du 
12 au 18 octobre un panorama relativement complet des directions prises par l’automobile mondiale. 

ŠKODA : RETOUR DANS LE 
DISPOSITIF VOLKSWAGEN GROUP
Škoda retrouvera le Mondial avec sa nou-
velle gamme électrique, notamment au-
tour de l’Epiq. Celui-ci constitue néanmoins 
l’un des principaux sujets produits de la 
marque en 2026.

CUPRA : UN STAND À DÉCOUVRIR, 
UN RAVAL À SURVEILLER
Cupra sera également présente au sein du 
dispositif de Volkswagen Group France.  
La marque poursuit parallèlement la pré-
paration du Raval, sa future citadine élec-
trique. Là encore, l’organisation confirme la 
présence mais ne détaille pas encore l’inté-
gralité des véhicules exposés.

KIA : SPORT ÉLECTRIQUE ET 
PREMIÈRE EUROPÉENNE DU SELTOS
Kia déploiera douze véhicules sur un stand 
de 1.000 m². Le constructeur réunira pour la 
première fois sa famille GT électrique, com-
posée des EV3 GT, EV4 GT, EV5 GT, EV6 GT 
et EV9 GT. Le Seltos Hybrid fera sa première 
européenne avant son lancement com-
mercial en France, tandis que la K4 Hybrid 
effectuera sa première apparition française.

HYUNDAI : TUCSON, BAYON  
ET OFFENSIVE ÉLECTRIQUE
Hyundai prépare l’un des programmes les 
plus fournis du salon. Le nouveau Bayon 
doit effectuer une première mondiale et le 
nouveau Tucson une première européenne. 
La marque exposera également l’Ioniq 3, 
l’Ioniq 5 N Line, l’Ioniq 6 N, l’Ioniq 9 Calli-
graphy Black Ink, l’Inster Lounge et le Staria 
Electric. Un nouveau véhicule utilitaire léger 
100% électrique sera également dévoilé, 
marquant l’entrée de Hyundai sur un nou-
veau terrain en Europe.

MERCEDES-BENZ : RENOUVELLE-
MENT MASSIF DE LA GAMME
Mercedes-Benz revient au Mondial avec 
plusieurs lancements. Le programme an-
noncé comprend la CLA, le nouveau VLE, 
les nouveaux GLC, GLB et GLA, ainsi que 
l’AMG GT Coupé 4 Portes. La future Classe 
C électrique fait également partie des nou-
veautés liées à l’offensive électrique du 
constructeur.

FORD : COMPÉTITION, AVENTURE, 
UTILITAIRES ET BLUECRUISE
Ford structurera sa présence autour de 

plusieurs thèmes. Le sport automobile 
sera représenté par des véhicules de com-
pétition, tandis que l’univers «aventure» 
s’appuiera notamment sur l’Explorer Col-
lection. La branche professionnelle expo-
sera les E-Transit Courier, E-Transit Cus-
tom, E-Transit 2T, Transit City électrique 
et Ranger MS-RT PHEV. Ford proposera 
également des démonstrations autour 
de BlueCruise, son système de conduite 
assistée permettant de circuler sans gar-
der les mains sur le volant sur certaines 
portions autoroutières compatibles.

HONDA : RETOUR APRÈS HUIT ANS 
D’ABSENCE
Honda revient au Mondial après une ab-
sence depuis 2018. La marque présen-
tera quatre modèles hybrides : Prelude 
Advance, Civic Sport, HR-V Sport et Jazz 
Advance Sport. Une monoplace Aston 
Martin de Formule 1 équipée de la tech-
nologie Honda sera également exposée, 
ainsi qu’un prototype de VTT à assistance 
électrique.

BYD : GAMME ÉLECTRIQUE,  
HYBRIDES DM-I ET  
UNE NOUVEAUTÉ ENCORE  
CACHÉE
BYD exposera l’essentiel de sa gamme 
électrique et hybride rechargeable. Les 
Atto 2 DM-i, Sealion 5 DM-i et Seal U 
DM-i représenteront la technologie 
Super Hybride, tandis que Dolphin Surf, 
Atto 3 EVO, Seal et Sealion 7 illustreront 
l’offre entièrement électrique. La Dolphin 
G DM-i, développée pour le marché eu-
ropéen, occupera une place particulière. 
BYD annonce également une nouveauté 
exclusive qui doit être révélée pendant 
la conférence de presse du 12 octobre. La 
batterie Blade de deuxième génération et 
les activités de stockage d’énergie feront 
partie du dispositif technologique.

DENZA : BAO 5, SUPERCAR ET 
RECHARGE RAPIDE
Pour sa première participation au Mon-
dial, Denza présentera son offre euro-
péenne et plusieurs démonstrateurs 
technologiques. Le BAO 5, SUV hybride 
tout-terrain, sera exposé aux côtés de la 
supercar électrique Z annoncée à 1.604 
ch. La marque mettra également en 
avant la technologie de recharge FLASH 
Charging.

GEELY : PREMIÈRE EUROPÉENNE 
POUR LE MONJARO EM-I
Geely choisit Paris pour effectuer les dé-
buts européens du Monjaro EM-i, un grand 
SUV hybride du segment D reposant sur la 
plateforme GEA-Evo et l’architecture élec-
tronique GEEA 3.0. Le modèle doit servir 
de vitrine à la nouvelle génération de pro-
duits électrifiés du groupe.

LYNK & CO : LA 07 GT ARRIVE POUR 
LA PREMIÈRE FOIS EN EUROPE
La 07 GT constituera la principale nou-
veauté Lynk & Co. Ce shooting brake, 
déjà présenté en Chine, sera montré pour 
la première fois en Europe dans sa confi-
guration chinoise, avant une adaptation 
destinée au marché européen, attendue 
en 2027. Les 01, 02 et 08 compléteront le 
stand.

ZEEKR : PREMIÈRE PARTICIPATION 
ET DEUX MODÈLES INÉDITS
La marque premium électrique de Geely 
fera ses débuts au Mondial avec sa gamme 
001, X, 7X et 7GT. L’organisation annonce 
également deux modèles inédits, sans en-
core en préciser tous les détails publics.

CHERY : LA GAMME TIGGO COMME 
CARTE DE VISITE
Chery participera pour la première fois au 
Mondial après le lancement de son réseau 
français. La marque exposera sa gamme 
de SUV Tiggo électrifiés, notamment au-
tour de sa technologie hybride CSH, ainsi 
que plusieurs nouveautés annoncées en 
première européenne.

OMODA & JAECOO : PREMIÈRE 
APPARITION PARISIENNE
Les deux marques du groupe Chery fe-
ront également leurs débuts au salon. 
L’ensemble de la gamme commercialisée 
en France sera exposé, accompagné de 
plusieurs nouveautés. Cette présence doit 
surtout matérialiser leur montée en puis-
sance commerciale après leur lancement 
sur le marché français en 2026.

GAC : LOCALISATION EUROPÉENNE 
ET NOUVELLE GAMME
GAC utilisera le Mondial pour présenter sa 
stratégie de développement européen. Le 
groupe annonce une nouvelle identité, des 
services adaptés au marché local et une 
gamme destinée à soutenir son implan-

tation. Les marques GAC, Aion et Hyptec 
sont associées à sa conférence de presse 
du 12 octobre.

TESLA : MODEL 3, MODEL Y, 
CYBERCAB ET OPTIMUS
Tesla exposera les Model 3 et Model Y, mais 
son stand dépassera la seule présentation 
de véhicules de série. Le Cybercab et le robot 
humanoïde Optimus Gen 2 seront égale-
ment montrés au public.
La marque prévoit en outre des essais de 
sa technologie FSD supervisée ainsi qu’une 
présentation de ses solutions de recharge et 
d’énergie.

VOLVO : L’EX60 AU CENTRE  
DE LA «VILLA FRANDINAVE»
Volvo s’installera dans un espace bap-
tisé «Villa Frandinave». L’EX60 électrique 
constituera la principale nouveauté, aux 
côtés de sa déclinaison Cross Country. Le 
constructeur annonce également d’autres 
nouveautés pour les journées publiques, 
dont les EX40 restylé et XC60 Long Range 
figurent parmi les premières mondiales si-
gnalées par l’organisation.

SMART : LA #2 EN PREMIÈRE 
MONDIALE
La nouvelle smart #2 sera l’un des lance-
ments mondiaux du salon. Ce modèle deux 
places doit renouer avec le format histo-
rique qui a construit l’identité de la marque, 
désormais entièrement électrique. Les #1, 
#3 et #5 compléteront l’exposition.

LOTUS : ELETRE X ET EMIRA  
420 SPORT
Lotus disposera d’un stand de 260 m². 
L’Eletre X et l’Emira 420 Sport seront les 
principales nouveautés exposées. La pre-
mière associe électrification et haut niveau 
de puissance, tandis que l’Emira reste atta-
chée à une architecture plus traditionnelle 
de voiture de sport.

TOYOTA : UNE PRÉSENCE  
CENTRÉE SUR LA STRATÉGIE  
MULTI-TECHNOLOGIES
Toyota sera présente au sein de la Fabrique 
de l’Innovation. La marque mettra en 
avant son approche combinant hybride, 
électrique et hydrogène, avec notamment 
la Yaris Cross produite à Valenciennes et 
conçue en partie par le centre européen de 
design ED².
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Renault remet l’Espace au 
centre du jeu, mais pas sous 
la forme d’un simple retour 
en arrière. Avec l’E-Space 
Concept, que la marque 
dévoilera le 12 octobre au 
Mondial de l’Auto 2026, 
le constructeur français 
réinterprète son modèle 
familial emblématique à 
l’heure de l’électrique. Le 
nom reste chargé d’histoire, 
mais le message est 
différent : moins de nostalgie, 
davantage de réflexion sur 
l’habitacle, les usages et la 
manière de voyager demain. 

Il fallait s’y attendre. À mesure que l’au-
tomobile se numérise et s’électrifie, les 
constructeurs reviennent volontiers 
chercher dans leur patrimoine des noms 
capables de rassurer et d’attirer l’atten-
tion. Renault n’échappe pas à cette lo-
gique. Après la Renault 5, la Renault 4 
ou encore les clins d’œil à Gordini, la 
marque remet cette fois l’Espace sous 
les projecteurs. Mais l’E-Space Concept 
n’est pas, à ce stade, l’annonce d’un nou-
vel Espace de série. Renault le présente 
comme un concept destiné à explorer 
«le voyage et la mobilité familiale à l’ère 
électrique». Autrement dit, le modèle 
sert d’abord à montrer une direction.

UN NOM HISTORIQUE POUR 
PARLER DU FUTUR
L’Espace reste l’un des modèles qui ont 
le plus marqué l’histoire récente de Re-
nault. La première génération, révélée 
en 1984, avait installé une nouvelle lec-
ture de la voiture familiale en Europe. 
Son principal apport ne tenait pas uni-
quement à son format. Il reposait sur-
tout sur une autre manière d’envisager 
la vie à bord, la modularité et l’espace 
disponible pour les passagers. Près de 
quarante ans plus tard, Renault reprend 
cette idée, mais dans un environnement 
automobile complètement différent. 
Le «E» de E-Space renvoie directe-
ment à E-Tech et à l’électrification. Le 
mot «Space» conserve, lui, sa fonction 
d’origine : évoquer un habitacle géné-
reux et pensé comme un lieu de vie au-
tant qu’un moyen de déplacement. Le 
message est assez clair. Renault veut 
conserver l’esprit du modèle plutôt que 

reproduire sa silhouette ou sa formule 
historique.

4,70 MÈTRES ET UNE SILHOUETTE 
ENCORE VOLONTAIREMENT 
MYSTÉRIEUSE
Renault communique encore peu 
de données techniques sur l’E-Space 
Concept. Le constructeur indique toute-
fois une longueur de 4,70 mètres, soit un 
gabarit qui place clairement le concept 
dans l’univers des grands véhicules fa-
miliaux. Les premières images montrent 

une silhouette basse et étirée, très éloi-
gnée du monospace traditionnel. Re-
nault parle de proportions généreuses 
et d’un design expressif. La teinte rubis 
noir et les surfaces relativement fluides 
donnent au concept une allure plus sta-
tutaire que fonctionnelle. La signature 
lumineuse constitue l’un des éléments 
visuels les plus marqués. Un large «U» 

de lumière encadre l’avant et l’arrière 
du véhicule. Au centre de la face avant, 
le losange lumineux semble suspendu 
dans un jeu de pixels. Ce langage visuel 
suggère davantage une étude de design 
qu’un modèle proche de la production.

DÉCLARATION  D’INTENTION
La vraie question sera l’espace intérieur. 
C’est sans doute là que l’E-Space sera le 
plus attendu. Un modèle qui revendique 
l’héritage de l’Espace sera forcément 
jugé sur autre chose que son dessin exté-

rieur. Modularité, accessibilité, nombre 
de places, confort sur longue distance, 
rangement, flexibilité de l’habitacle : Re-
nault devra montrer que la référence à 
l’Espace ne se limite pas au nom. Pour 
l’instant, la marque parle d’un habitacle 
«généreux, technologique et accueil-
lant», mais sans livrer de détails précis 
sur son organisation. C’est donc lors de 

la présentation complète, le 12 octobre, 
que l’on pourra réellement mesurer la 
portée du concept.

PLUS QU’UN HOMMAGE, UN TEST 
GRANDEUR NATURE
L’E-Space Concept arrive dans un 
contexte où les voitures familiales ont 
profondément changé. Les monospaces 
ont presque disparu du marché euro-
péen. Les SUV ont pris leur place, tandis 
que l’électrification impose de nouvelles 
contraintes d’architecture, de poids et 
d’autonomie. Renault tente ici de re-
prendre une idée ancienne — mettre 
la vie à bord au premier plan — pour 
l’adapter à ces nouvelles contraintes. 
C’est ce qui rend le concept intéressant. 
Pas parce qu’il ressuscite l’Espace d’hier, 
mais parce qu’il pose une question 
simple : à quoi doit ressembler une vraie 
voiture familiale électrique lorsqu’on 
cesse de simplement électrifier les re-
cettes existantes ? Le Mondial de Paris 
donnera peut-être un début de réponse. 
Pour l’instant, Renault montre surtout 
une direction. Et ce sera probablement 
la manière dont cette direction se tra-
duira concrètement dans l’habitacle, 
plus que le nom ou les effets de style, 
qui dira si l’E-Space Concept est un 
simple exercice de salon ou le prélude 
à une nouvelle génération de voitures 
familiales. 

E-SPACE CONCEPT

Renault veut ressusciter son grand  
monospace

Long de 4,70 mètres, le Renault E-Space Concept sera dévoilé le 12 octobre au Mondial de l’Auto 2026. Le prototype explore une nouvelle vision  
de la voiture familiale électrique, sans annoncer à ce stade un modèle de série. 

Avec l’E-Space Concept, Renault ne cherche 
pas seulement à faire revivre un nom connu. 
La marque tente surtout de réinterpréter ce 
qui faisait la force de l’Espace à l’origine dans 
un univers désormais électrique et beaucoup 
plus technologique.




